
Le cyclo 
 

 

 

 

Quand la route s’élève il doit se balancer 

Debout sur les pédales pour pouvoir avancer, 

Lacet après lacet, vers ce sommet lointain, 

En rêvant à l’instant où il l’aura atteint. 

 

Il pense aux sensations qu’il comptait éprouver, 

Sans savoir à quel point il allait galérer. 

Des gouttes de sueur qui trahissent sa peine 

Coulent de son menton pour mieux huiler la chaîne. 

 

Surpris par leurs vitesses qui lui semblent insolentes, 

Il croise des cyclos qui dévalent  la pente. 

Mais il ne ressent pas cela comme une offense, 

Car il sait qu’ils ont là, leur seule récompense. 

 

Pour l’instant son regard est fixé humblement 

Sur sa roue de devant tournant si lentement 

Sur le bitume gris couvert de gravillon, 

Qu’il peut facilement en compter les rayons. 
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